
SEXOSPÉCIFICITÉS 

ET GESTION 

DES FRONTIÈRES

La Division de la gestion de l’immigration et des frontières (IBM) de l’Organisation internationale pour les migrations 
(OIM) joue un rôle clé pour garantir des migrations sûres, ordonnées et régulières, en fournissant des orientations et 
des conseils techniques aux États désireux d’améliorer leurs procédures de gestion des migrations et des frontières. 
Étant donné l’influence des questions de sexospécificité sur la dynamique migratoire, l’OIM aide les États Membres à 
les prendre systématiquement en considération et à tenir compte des conséquences, pour les femmes, les hommes, 
les garçons et les filles, de toute mesure qu’ils envisagent de prendre, y compris sur le plan législatif et pratique, dans le 
domaine de la gestion de l’immigration et des frontières.

Div i s ion de la  ges t ion de l ’ immigrat ion et  des front ières de l ’OIM

Cible 5.2 : Éliminer de la vie publique et de la vie privée toutes les formes de violence faite aux 

femmes et aux filles, y compris la traite et l’exploitation sexuelle et d’autres types d’exploitation.

Cible 5.5 : Veiller à ce que les femmes participent pleinement et effectivement aux fonctions 

de direction à tous les niveaux de décision, dans la vie politique, économique et publique, et 

y accèdent sur un pied d’égalité.

Cible 10.7 : Faciliter la migration et la mobilité de façon ordonnée, sûre, régulière et responsable, 

notamment par la mise en œuvre de politiques migratoires planifiées et bien gérées.

Objectif 7 : S’attaquer aux facteurs 

de vulnérabilité liés aux migrations 

et les réduire.

Les sexospécificités sont un aspect déterminant du voyage de migration. 
Il est admis que le sexe, l’appartenance sexuelle, l’identité sexuelle et 
l’orientation sexuelle d’une personne façonnent chaque étape de son 
expérience migratoire. Les sexospécificités influent sur les raisons de 
migrer, sur qui migre, où et comment, sur les réseaux utilisés, sur les 
possibilités et les ressources existantes dans les lieux de destination, et sur 
les relations avec le pays d’origine. Elles constituent une forme particulière 
de vulnérabilité car les rôles, les attentes, les relations et la dynamique du 
pouvoir associés au fait d’être un homme, une femme, un garçon ou une 
fille, ou de se considérer comme lesbienne, gay, bisexuel, transgenre ou 
intersexué (LGBTI) exposent les migrants à des types de risques différents.

Les sexospécificités 
désignent les rôles et 
relations assignés, les traits 
de caractère, les attitudes, 
les comportements, les 
valeurs, le pouvoir relatif 
et l’influence que la société 
attribue de manière distincte 
aux hommes et aux femmes. 
Ce terme ne renvoie pas 
simplement aux femmes ou 
aux hommes, mais aussi à la 
relation entre eux.



Pour plus d’informations, veuillez contacter la Division de la gestion de l’immigration et des frontières de l’OIM à l’adresse  ibm@iom.int.

PRISE EN CONSIDÉRATION SYSTÉMATIQUE DES SEXOSPÉCIFICITÉS DANS 
LE DOMAINE DE LA GESTION DE L’ IMMIGRATION ET DES FRONTIÈRES

L’OIM aide les États Membres à prendre en considération les sexospécificités comme suit :

OUTILS PERMETTANT DE PRENDRE LES 
SEXOSPÉCIFICITÉS SYSTÉMATIQUEMENT EN 

CONSIDÉRATION

Le marqueur de l’égalité hommes-femmes de l’OIM 
est un outil interne qui aide l’Organisation à intégrer 
les sexospécificités dans les activités qu’elle met en 
œuvre, y compris la fourniture de services d’expert 
et d’une assistance technique. Le marqueur permet 
d’évaluer dans quelle mesure les projets intègrent 
les questions de sexospécificité et de surveiller la 
performance institutionnelle dans le temps.

Les sexospécificités influent directement sur :

• La façon dont les migrants vivent leurs voyages, les crises et les processus d’intégration, y compris leurs relations avec 
les personnes rencontrées en cours de route ;

• La susceptibilité à des formes d’atteintes particulières, telles que la violence et l’exploitation sexuelles ;

• La forme de discrimination subie dans les pays de transit et d’arrivée ;

• Les besoins en matière de protection et de secours.

C’est pourquoi il est fondamental que les autorités 
frontalières comprennent les dimensions sexospécifiques 
de la migration et qu’elles en tiennent compte dans 
leurs activités de gestion des frontières, afin de gérer les 
mouvements transfrontaliers comme il convient, avec 
efficacité et dans le respect des droits des migrants.

En menant des activités de renforcement des capacités à 
l’intention de ses États Membres, l’OIM peut donner aux 
autorités frontalières les moyens de dûment protéger les 
migrants et de gérer les frontières selon une approche 
soucieuse des sexospécificités.

Aider les États à élaborer des 
politiques de migration soucieuses 
des sexospécificités et fondées sur une 
compréhension des vulnérabilités liées 
au sexe, en examinant les politiques et 
en formulant des recommandations.

Fournir des conseils visant à 
garantir l’application, aux frontières, 
de procédures opérationnelles 
permanentes attentives aux 
sexospécificités, telles que 
des procédures de recherche 
appropriées ou la fourniture d’une 
protection.

Intégrer les discussions et les 
exercices sur les sexospécificités 
dans les activités de renforcement 
des capacités destinées aux autorités 
frontalières, par exemple en ce qui 
concerne la violence sexiste.

Appuyer les efforts faits par les 
États pour mettre en œuvre 
des mécanismes de protection 
des migrants vulnérables qui 
tiennent compte des questions de 
sexospécificité.

Concevoir des activités de 
renforcement des capacités 
spécifiquement destinées aux 
femmes intervenant dans la gestion 
des frontières, et/ou veiller à une 
participation représentative aux 
activités de formation générale et 
aux ateliers.

Fournir un soutien aux États 
désireux de parvenir à un équilibre 
entre les sexes au sein de leurs 
administrations chargées des 
questions de migration.
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